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Stratégies Régionales de Réduction de la Pauvreté :  
 

Programmes et projets en cours  
dans les Régions dans le cadre de la réduction de l a pauvreté 

 
Région administrative de Boké 
 
Quoique insuffisants pour permettre la réalisation des aspirations de ses populations, la région 
bénéficie de nombreux projets de la part du Gouvernement et de ses partenaires, aussi bien pour le 
développement des infrastructures à caractère économique que pour l’amélioration des services 
sociaux de base.  L’ouverture d’une route bitumée entre Conakry et le chef-lieu de la région et la 
construction en cours d’un pont sur la fatala (qui sera le plus imposant du pays), permettront un 
meilleur accès à la région, sont sans doute au nombre des actions les plus tangibles et les plus 
porteuses en matière de soutien au développement.  
 
A cela, il faut ajouter : 

- Le bitumage en cours de la route Tanéné – Fria, 
- l’aménagement de 2.400 ha de plaines à manchon, 1.027,4 à Koba et l’aménagement 

en cours de 1.000 ha à Douprou (Boffa), 
- la création d’un centre de motorisation des barques de pêche à Boffa, 
- la création, sur financement du Gouvernement et de ses partenaires au développement, 

d’un centre de production de crevettes à Boffa (SAKOBA), 
- la réhabilitation et l’entretien des routes et pistes rurales, 
- la construction de plusieurs ponts, tels le pont de Komba (Touba) : 120 m, le pont de 

Toulon (Gaoual-centre): 60m, 
- la réalisation de nombreuses infrastructures sociales (écoles, centres de santé et postes 

de santé, forages et puits améliorés etc..). La région comptait 1684 salles de classes  et 
1561 enseignants du primaire en 2002, 38 centres de santé et 27 postes de santé en 
2000. Au titre des réalisations déjà enregistrées, on peut également noter : 199 forages 
et 28 puits et sources aménagées à Boffa,  380 points d’eau aménagés à Gaoual. 

                                                                                                                                                                                                                         
Plusieurs projets et programmes opèrent actuellement dans la région. Ainsi, dans le domaine 
agropastoral, on compte, entre autres:  

- la compagnie cotonnière de Guinée, 
- le CAOPA, 
- le Crédit Rural de Guinée 
- Le PAZEL(Programme d’appui au sous-secteur de l’élevage) ; 
- le PACV, 
- le projet World Education Guinée 
- le projet Niveau fondamental Qualité et Equité 
- le PDRI / GM 
- le projet PAPE/BGN, de 1.200 ha (Fria) 
- le Programme d’appui â la gestion intégrée des ressources naturelles(AGIR) (Boké, 

Gaoual, koundara) ; 
 Dans le domaine de la santé, on peut citer : 
- Le PASSIP(projet d’appui au système de santé à l’intérieur du pays ; 

 
Région administrative de Kindia 
 
Il faut reconnaître que les programmes et projets en cours dans la région n’ont pas un impact direct 
sur cette dynamique. La région a bénéficié au cours des dernières années des efforts considérables 
du Gouvernement et de ses partenaires au développement. Ces efforts ont été focalisés notamment 
sur l’appui au secteur rural et le développement des services sociaux de base (éducation, santé, eau 
potable). Dans ce cadre il convient de citer avant tout les réalisations des programmes nationaux, 
entre autres : 
 

- le Programme d’Appui aux Communautés Villageoises (PACV),  
- le Programme de Renforcement des Capacités Institutionnelles (PRCI),  
- le Projet Population et Santé Génésique (PPSG),  
- le Programme d’Ajustement Sectoriel de l’Education (PASE I et II),  
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- le Programme Education pour Tous (PEPT),  
- le Programme élargi de Vaccination et de Soins de Santé Primaire (PEV/SSP),  
- le Service National d’Aménagement des Points d’Eau (SNAPE), etc. 
- le PNIR2 (Infrastructures rurales, hydraulique, piste…) 
- Zones sinistrées (infrastructures sociales ..) 
- PDU 3  
- Voiries des capitales administratives ( financement BAD) 

 
Il existe également d’autres projets spécifiques à la région : 

- Projet Agricole de Kolenté  (PAKà :aménagement de plaines et bas-fonds ; 
- Projet de développement rural intégré de Dubréka ; 
- Projet d’aménagement de 1.200 hq Kindia-Dubréka-Forécariah-Coya..)  
- Projet anacardier (Télimélé, Kindia, Dubréka ; Forécariah) 
- Adduction d’eau potable de Kindia (financement Agence Française de 

Développement) 
- Réhabilitation du réseau électrique de Kindia (Financement AFD) 
- Extension du réseau électrique de Kindia (Financement Coopération coréenne) ; 
- Projet d’aménagement hydroélectrique de Samankoum 
- Projet de village artisanal de Kindia ; 
- Projet de construction d’un centre de réinsertion des enfants de rue à Kindia. 

 
Région administrative de Labé 
Les programmes et projets dans la région sont essentiellement focalisés sur le développement rural 
(agriculture et élevage), les services sociaux de base (éducation, santé et eau potable), la 
réhabilitation et l’entretien des infrastructures de transport, notamment les pistes rurales, l’appui à la 
promotion de l’artisanat, la restauration et la protection de l’environnement.  
 
Ce sont, entre autres :  
 

- le projet de restauration agricole et d’appui au développement local (PRAADEL), dont les 
activités sont axées sur la gestion des terroirs et le développement local, l’appui au 
développement des associations de services financiers, le développement des infrastructures 
rurales et l’appui à l’unité de coordination du programme. Il couvre les Préfectures de Labé, 
Mali, Lélouma et Tougué ; 

- le programme d’appui aux communautés villageoises (PACV), qui vise notamment le 
renforcement des capacités à s’auto administrer et à gérer convenablement les ressources 
locales. Le programme est d’envergure nationale, avec extension progressive des 
interventions dans les différentes communautés rurales de développement (CRD).  
Durant la première phase, il couvrira … CRD dans la Région, avec des actions focalisées sur : 
i) l’amélioration du cadre réglementaire et institutionnel de la décentralisation, ii) le 
renforcement des capacités des CRD en matière de conception, de mise en œuvre et de 
gestion de leurs propres programmes de développement, iii) la mise en place d’un cadre 
opérationnel de concertation, de prise de décision, de suivi/évaluation et iv) la mobilisation 
d’un fonds d’investissement local; 

- le projet d’appui à l’élevage en Moyenne Guinée (PAE), dont les objectifs sont : i) le 
renforcement des capacités des organisations d’éleveurs dans la gestion de leurs actions ; ii) 
la promotion de systèmes d’élevage durable par l’amélioration des techniques d’élevage et de 
gestion des ressources pastorales et iii) l’octroi de micro-crédits pour soutenir la dynamique 
du secteur ; ledit projet couvre l’ensemble des Préfectures de la Région ; 

- le PDRI-Mali Yimbering ; 
- le PAM qui couvre les cinq préfectures ; 
- le projet ARSAMA-ADECOMA ; 
- le projet hydraulique villageoise ; 
- le projet de développement rural intégré du Fouta Djallon (PDRI) ; 
- le projet d’auto-promotion et de développement organisationnel (PLADOR), dont les activités 

sont axées sur l’organisation, la formation et l’appui financier de la société civile. Ce projet 
évolue dans la Préfecture de Mali ; 

- le programme d’appui à la gestion intégrée des ressources naturelles des bassins du Niger et 
de la Gambie (AGIR). Mis en place pour une seconde phase de 4 ans, le programme vise : i) 
la régulation du régime des grands fleuves soudano-sahéliens, ii) la préservation des 
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écosystèmes naturels des hauts bassins, iii) la conservation des diversités biologiques et 
culturelles et iv) l’amélioration des conditions de vie des populations. La composante 
régionale Haute Gambie couvre l’ensemble des préfectures de la région ; 

- le projet élargi de gestion des ressources naturelles (PEGRN), qui comprend 4 composantes : 
i) renforcement des moyens de planification et de gestion des ressources naturelles, ii) appui 
à la production et à la commercialisation agricoles, iii) soutien au développement de micro-
entreprises en milieu rural et iv) amélioration de l’environnement politique. 

 
Dans le domaine social, la plupart des programmes en cours sont d’envergure nationale. C’est le cas 
notamment du programme d’éducation pour tous (EPT), qui vient d’être lancé, du projet niveau 
fondamentale de qualité et d’équité (NFQE), du projet population et santé génésique (PPSG), du 
projet santé et nutrition et du programme national d’aménagement de points d’eau, Aide Action , le 
PAPEM GUI, le PAACEEQ, le PSS-GTZ SIDA, le SIDA 3 ; 
En outre, de nombreux autres programmes et projets régionaux, notamment les projets ruraux de 
développement intégrés, comportent des volets consacrés aux services sociaux de base.   En raison 
de la faible désagrégation des données financières des programmes et projets d’investissement, il 
n’est aujourd’hui pas certain de pouvoir affiner l’analyse des allocations des dépenses 
d’investissement, entre les différentes régions, mais également entre les secteurs à l’intérieur de la 
même région. Cependant, au regard du portefeuille des interventions pour le développement de la 
région, il est aisé de constater que celles-ci sont essentiellement focalisées sur le développement 
rural, le renforcement des services sociaux de base (éducation, santé et eau potable), l’amélioration 
des conditions de  transport, la restauration et la préservation de l’environnement. Il convient de noter 
les actions menées par les ONG, les associations et groupements, les collectivités et les 
ressortissants des localités pour le désenclavement des zones de production. Il faut noter que la mise 
en œuvre de la stratégie a déjà commencé en ce qui concerne la réhabilitation des pistes rurales et 
les aménagements hydro-agricoles(Aménagement des plaines de Boundhou-wendou, Hore  hollandé, 
Téguenda, Nyeguera, Banga et de Poro à Lélouma ; les plaines de Kamonya et thiagui-Bolodian à 
Mali). 
 
Région administrative de N’Zérékoré 
Grâce aux efforts conjugués du gouvernement, des partenaires au développement, des collectivités 
locales et des promoteurs privés, d’importants progrès ont été réalisés dans la Région dans les 
domaines économique et social. En effet, la Région de N’Zérékoré  a enregistré d’importants progrès, 
ces dernières années, sur le plan des infrastructures routières. Son réseau routier comprend 313 kms 
de routes revêtues avec le bitumage récent du tronçon Sérédou-Lola. Aussi, dans le cadre du projet 
d’Aménagement routier, 78 ouvrages définitifs (y compris le pont sur le fleuve Diani), 7 ouvrages semi-
définitifs et 11 ouvrages provisoires ont été réalisés ces trois dernières années. Sur le plan des 
activités agro-pastorales, la Région a connu, ces trois dernières années, des progrès sensibles. Le riz 
occupe  76%1 des superficies cultivées dont 218 284 ha en culture de coteaux et de plaines 
représentant 41% de la production nationale.  Cette avancée est due à une contribution significative 
de projets de développement rural (FIDA, PDRIZ-GF, PEGRN, PGRR,PAE,GTZ,FAO,ONG)dans 
l’aménagement des bas-fonds, le désenclavement des zones de production et l’amélioration des 
rendements.  En dehors du riz, d’autres cultures occupent une place importante : café(avec un 
rendement oscillant entre 0,70 à 1,10 tonne/ha), la cola(10 à 12 tonnes/ha), palmier à huile 
(production estimée à 28 000 tonnes). Signalons que le programme palmier/hévéa de la SOGUIPAH 
lancé à Diéké (Préfecture de Yomou) donne un nouveau souffle à l’économie de la Région. L’hévéa, 
bien que d’introduction récente, se développe principalement dans la zone de Bignamou (Préfecture 
de Yomou) où il a été réalisé 5616 ha pour une production estimée à 12 500 tonnes de caoutchouc.  
La production de banane Plantin et de banane douce devient importante, grâce au désenclavement 
de la Région. Avec à l’appui du projet PRODABEK et CAE,  73 364 bovins, 335 ovins et caprins, 682 
volailles ont été immunisés et traités dans la Ferme de Famoila (Préfecture de Beyla). Un accent 
particulier est mis sur l’implication des populations locales dans la gestion concertée et durable des 
ressources avec l’appui du projet de gestion des ressources rurales (PGRR/TZ)qui s’occupe 
essentiellement, du secteur forestier et des mesures d’accompagnement (pistes rurales et 
infrastructures scolaires) notamment dans les forêts classées du Mont Bero (Préfecture de 
N’Zérékoré), de Diéké (Préfecture de Yomou) et du Mont Ziama à Sérédou ( Préfecture de Macenta). 
Des projets comme le PACV et le PRCI contribuent au développement socio-économique, 
particulièrement dans les Préfectures de Macenta (CRD Binikala, Bofossou, Wattenka, Panziazou, 

                                                 
1   Donnée fournie par l’inspection régionale de l’agriculture et l’élevage. 



 4 

Vasseridou, Sengbédou, Koyama) et de N’Zérékore (Bowé). En matière d’infrastructures scolaires, et 
pour la  période 2001-2004, il est prévu la construction 721 salles de classe sur 1268 programmées 
dans la région avec l’appui  des Institutions (la Banque Mondiale, la KFW, la Banque islamique de 
développement, la Banque Africaine de développement, l’Union Européenne) et des ONG (Plan 
Guinée, JICA). Avec le concours de projets (NFQE, PPSE, PASE, FIMG) évoluant sur le terrain, le 
système éducatif a connu ces dernières années, de sérieuses mutations : accroissement de la 
capacité d’accueil et le perfectionnement des cadres de l’éducation , amélioration des méthodes 
pédagogiques, élévation du  niveau  académique et pédagogique des élèves-maîtres. La couverture 
sanitaire de la Région a été sensiblement améliorée grâce à l’ouverture de nouveaux centres (passant 
de 75 à 98)et postes de santé (passant de 71 à 163) en l’espace de quatre ans. 
 

 
Région administrative de Kankan 
 
Malgré son état de pauvreté marqué, la région a bénéficié au cours des dernières années de 
programmes et projets ms en place gr^ce à l’appui des partenaires t l’appui au secteur rural, le 
développement des services sociaux de base (éducation, santé, eau potable).  
 Comme programmes : 

- le Programme participatif de développement rural de la  Haute - Guinée (PPDR –HG), 
pour un coût global de 37 milliards de FG, 

- le Programme régional d’appui à la gestion intégrée des ressources naturelles des 
Bassins du Niger et de la Guinée 

-  Le Projet d’appui au développement rural de la Haute-guinée (PADER – HG), ms en 
place pour capitaliser les expériences et les acquis des ancens projets, l’Office de 
développement rural intégré de Kouroussa (ODR) et le Projet de développement rural de 
Siguiri i(PDRS II) 

- le projet Bassins-versants, destiné à la régulation du régime des grands fleuves et la 
valorisation des ressources naturelles agricoles des zones cibles, 

- le Projet de développement agropastoral de Beyla – Kérouané (PRODABEK), 
- le Programme spécial d’appui à la sécurité alimentaire dans les préfectures de 

Kouroussa et de Mandiana, 
- le projet coton, qui bénéficie du soutien financier de nombreux partenaires, 
-  la réalisation en cours d’une route bitumée entre Kankan – Siguiri – Kourémalé, avec des 
ouvrages de franchissement sur le Niger et le Tinkisso 
- la réhabilitation des hôpitaux préfectoraux de Mandiana et Kérouané et la réhabilitation 

et l’extension de l’hôpital régional de Kankan, 
- l’appui à l’alphabétisation des adultes, qui a permis la mise en place de 803 centres pour 

plus de 20.000 auditeurs, 
 
les réalisations des programmes nationaux tels que le programme d’appui aux communautés 
villageoises (PACV), le programme de renforcement des capacités institutionnelles (PRCI), le projet 
population et santé génésique (PPSG), le programme d’ajustement sectoriel de l’éducation (PASE I et 
II), le programme éducation pour tous (PEPT), le programme élargi de vaccination et de soins de 
santé primaire (PEV/SSP), le service national d’aménagement des points d’eau (SNAPE), etc.  
Ces programmes sociaux ont permis, entre autres :  
 

- la construction de 64 centres de santé dont une soixantaine fonctionnels et intégrés au 
PEV/SSP/ME,  

- la réalisation de 105 postes de santé dont 49 fonctionnels,  
- de porter à 1.788 le nombre de salles de classe disponibles au niveau du primaire et 226 

celui au niveau du secondaire, et 
- la réalisation de 1.633 points d’eau modernes. 

 
 
Région administrative de Faranah 
Il existe au niveau de la région, un certain nombre d’ONG qui contribuent au développement socio-
économique des populations. Il s’agit notamment : 
• RGTA (Réseau pour la traction animale) qui s’occupe essentiellement de la vulgarisation de la 

traction bovine et la formation des forgerons villageois ; 
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• IBGRN (Initiative de base pour la gestion des ressources naturelles) qui intervient dans du 
système agro-sylvopastoral, l’aménagement des systèmes domestiques et la restauration du 
milieu naturel ; 

• ODIC (Organisation pour le développement intégré des communautés) qui vient de réaliser dans 
la préfecture de Dabola, dans le cadre de son partenariat avec le HCR, 9 forages manuelles, 174 
latrines et douches d’urgence, 27 aires de lessives et 2000 poubelles. 

• CENAFOD (Centre Africain de Formation pour le Développement). 
• EUPD (Entraide Universitaire pour le Développement). 
• ADRIP (Association pour le Développement de la Riziculture et la Palmier à huile). 
• APARTE (Association pour la Protection, l’Amélioration des Ressources Forestières et leur 

Enrichissement).  
Au titre des projets et programmes en cours, on peut citer, entre autres : 

• Le projet AGIR (Appui à la gestion intégrée des ressources) qui évolue dans les préfectures de 
Dabola, de Dinguiraye, Faranah et Kissidougou ; 

• Le Programme Dabola Dinguiraye qui s’est impliqué notamment dans la réalisation des 
infrastructures rurales, la formation, l’alphabétisation, l’agriculture, l’élevage et la gestion des 
ressources naturelles est actuellement suspendu ; 

• ISAG 2000 – 2005 (Initiative pour la Sécurité Alimentaire de Guinée) est un projet conçu et intégré 
par le Ministère de la Santé et AFRICARE – Guinée. Il a pour but d’assurer la sécurité alimentaire 
des communautés et améliorer le niveau de vie des ménages dans la Préfecture de Dinguiraye. 
Le projet couvre présentement 30 Districts répartis entre les 7 Sous préfectures et la Commune 
Urbaine de Dinguiraye. Dans sa deuxième phase, le champs d’action du projet sera élargi à vingt 
(20) nouveaux Districts ; soit u total de cinquante (50) pendant la durée du projet.    

 
Au cours de l’année 2002, grâce à l’appui de l’ONG Africare et du Programme Alimentaire 
Mondial(PAM)2 54,8 % des réfugiés, 60% environ des résidents, ont procédé à l’aménagement de 
bas fonds  dans la préfecture de Dinguiraye.  De même, 98,1% des populations habitant dans les 
zones d’inondation ont bénéficié d’une assistance alimentaire au cours de la même année. Cette 
assistance a eu des impacts positifs (diversification alimentaire dans les camps, introduction à grande 
échelle du riz dans le régime alimentaire des réfugiés, relèvement du niveau de consommation au 
niveau des populations autochtones, création des marchés alimentaires permanents  autour des 
villages) sur le mode de vie des bénéficiaires. Il faut ajouter que l’ONG, Africare intervient également 
dans la formation des groupes relais en nutrition, la promotion et surveillance de la croissance des 
enfants, la formation des groupements féminins en technique de compostage, la formation des 
groupements féminins en post-alphabétisation. 
 
 
Région administrative de Mamou 
 
La Région a bénéficié ces dernières années d’efforts considérables de la part du gouvernement,  de 
ses partenaires, de ses ressortissants, aussi bien pour le développement des infrastructures à 
caractère économique que pour l’amélioration des services sociaux de base. C’est ainsi qu’au titre des 
réalisations il faut mentionner : 
 
Dans le domaine de l’agriculture et de l’élevage 
  -    L’aménagement en pluvial de 128 ha par le PA-PDR / MG 

- L’aménagement en irrigué de 60 ha par le FENU, le Fonds saoudien et le gouvernement 
guinéen, 

- La mise en route du programme national contre les maladies et ennemis des cultures 
-  La mise en route du programme national d’appui à l’élevage (PAE) 
- La construction de 4 magasins  de stockage d’aliments réalisée à Dalaba par le PAE et les 

collectivités, 
- La construction de 4 magasins d’intrants par la Fédération des paysans du Fouta, le PDR/ MG 

et les bénéficiaires, 
- L’ouverture de 4 couloirs de vaccination du bétail à Dalaba, 
- La construction de deux couloirs de vaccination à Porédaka et Dounet, 

                                                 
2  Africare Guinée, PAM. 2002. Rapport de l’enquête d’évaluation de l’efficacité de l’assistance agricole et de 
protection des semences durant la campagne 2002. 
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- La construction de trois d’abattage à Porédaka, Timbo et Ouré Kaba, 
- La construction d’une boucherie moderne à Pita Centre et de deux aires d’abattage à Pita 

Centre et à Timbi Madina, 
- Etc. 
 

Dans le domaine des infrastructures de base et des équipements  
- La construction et l’équipement de 45 postes de santé à Dalaba par  le PDSS, le CECI, les 

collectivités, la FAO, le PACV , le Corps de la paix et le PDR/ MG, 
- La construction et l’équipement de 42 écoles pour 102 salles de classes à Dalaba, par la KFW 

(17), l’OPEG (5), le PACV (2), le PA6PDR/ MG (3), le PASE (1), WEG(1), B M (3), et le projet 
Garafiri (2). 

- La construction de 3 ateliers de saponification par le PDR à Dalaba, 
- La construction, par le PACV, d’un marché à Dondé (Mafara) , de 2 centres d’accueil à Ditinn 

et Bodié, et d’un centre Nafa à Mity, 
- Le forage de 36 puits domestiques et pastoraux par le PDR, 
-  Le forage de 207 puits améliorés par l’UNICEF (190) et le PACV (17), 
- L’aménagement de 2 sources par le PACV , 
- La réalisation de 309 forages et de  33 puits améliorés à Pita  
- La réalisation de 103,4 km de pistes rurales à Dalaba par le PDR,le PACV les ressortissants 

et les collectivités. 
- La  construction de 4m linéaires d’ouvrages de franchissement à Dalaba  par le PACV ; 
- La réalisation de 294 km de pistes rurales à Pita ;  

 
 
Ville de Conakry 
 
Les efforts de développement apparaissent à travers des projets en cours d’exécution. Les principaux 
sont : 
 
Assainissement – désenclavement 

� Le troisième Projet de Développement Urbain (PDU3) : Financé par le Gouvernement 
Guinéen, les collectivités locales et la Banque Mondiale, il se donne pour objectif, entre 
autres, l’amélioration des conditions de vie des populations de Conakry à travers la fourniture 
des services de base (éducation, santé, eau potable, gestion de déchets solides, 
désenclavement des Quartiers défavorisés..) ; 

- Commencé début 2001, le projet prévoit des programmes légers d’initiatives communales 
(PLIC) et des programmes de réhabilitation et d’ouvertures prioritaires (PROP) sur les voiries 
secondaires à raison d’un PLIC et d’un PROP par an, par Commune et ce, pendant une durée 
de six années repartie en deux phases de 3 ans chacune.  

Les résultats obtenus par la première phase : 
 

Année 1 : 
• Programmes légers d’initiatives communales (PLIC), 28 rues traitées pour un linéaire de 

16142m y compris des ouvrages en béton et en béton armé (dalots, radiers… etc..) pour 
en coût de : 147.888.022 FG entièrement financé par la Ville de Conakry et les 5 
Communes ; 

• Programme de réhabilitation et d’ouvertures prioritaires (PROP) financé conjointement par 
le Gouvernement guinéen (10%) et la Banque Mondiale (90%). Il est envisagé la 
construction de 7 marchés dont : un marché par Commune ; un marché pour accès aux 
points de regroupement de déchet solides ; un marché spécifique pour les Communes de 
Ratoma et Matoto. 

Le programme traite 169 rues pour un linéaire 142 860m y compris des ouvrages en béton et béton 
armé (dalot, radiers…) : coût des travaux : 1.924.429.000 FG. 
 

Année 2 : 
• Programmes légers d’initiatives communales (PLIC) au total : 
- 20 rues traitées pour un linéaire 10.238m y compris les ouvrages en béton et béton armé 

(dalot, radiers) :coût : 178.527.379F 
• Programmes de réhabilitation et d’ouverture prioritaires (PROP) 
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- 12 marchés dont : 2 par Communes ; 1 marché pour les accès aux points de regroupement 
des déchets solides ; 1 marché pour le travaux résiduels des 4 marchés résiliés soit au total  
74 rues pour un linéaire de 56.059m. 

� Le Programme de Transfert de Déchets  exécuté par le Service Public de Transfert de 
déchets (SPTD). En 2001, ce service a transféré 378.394 tonnes de déchets dans les 
décharges contre 362.751t en 2000 et 383.681t en 1999.  

� Le Projet eau et assainissement (Kaloum et Dixinn)  
Route 
� Le Projet 2 x 2 voies Gbessia – Tombo 
� Le Projet « Transversales de Conakry » 
� Le Projet « Prolongement de la route »  

 
- Pêche 
En matière de pêche de nombreux projets réalisés ou en cours de réalisation contribuent au 
développement de cette activité et procurent des revenus aux pêcheurs. Les plus significatifs sont : 
 
Dans la Commune de Dixinn : 

� Le Centre de réparation de Landréah  réalisé avec l’assistance canadienne. Ce projet a 
permis la construction d’un atelier de réparation de moteurs, la fourniture d’intrants de pêche, 
l’introduction et l’expérimentation de la pêche à la palanque, la formation de techniciens et 
pêcheurs en mécanique et engins de pêche. 

� La Base pêche artisanale de Dixinn réalisée dans le cadre du Projet ODEPAG, comporte 
principalement un quai, un atelier de réparation de moteurs, une chambre froide, une fabrique 
de glace,  

� Le Centre Frigorifique de Kénien, réalisé initialement dans le cadre de la coopération avec 
l’Espagne, comporte deux chambres froides, une fabrique de glace en paillette. Il a été rénové 
en 1998 à travers une intervention Japonaise. 

 
Dans la Commune de Kaloum  

� La base de Pêche artisanale de Téménétaye  comprend entre autres un quai, une 
chambre froide, une fabrique de glace, deux hangars de fumage, un atelier de réparation 
de moteurs et de barques, etc. 

� Le Centre de pêche de Boulbinet 
- Le Dépôt Central du marché Yénguéma  réalisé dans le cadre du projet ODEPAG et mis à la 

disposition des femmes de la filière. 
- Le Projet de crévetticulture de Fotoba (Iles de Loo s)  
 

Dans la Commune de Matam : 
� La Base de pêche artisanale et le Centre de fumage de Bonfi  
� Le Centre de Motorisation de barques de Boussoura ;  crée en 1985 avec l’assistance 

japonaise, ce centre a fourni aux pêcheurs des moteurs hors-bord, des pièces de 
rechange, des filets, des plombs, des cordages, des flotteurs ; il a également formé des 
centaines de mécaniciens parmi les pêcheurs et a permis de faire passer la motorisation 
de la pêche artisanale de 10% en 1984 à 50% actuellement. La production de poissons 
s’en est accrue de 20.000 tonnes en 1984 à plus de 50.000 tonnes par an actuellement. 

 
- Agriculture 

� Le Projet d’appui à l’horticulture urbaine et péri-urbaine dans la Région de Conakry. 
 

- Santé 
Dans le domaine de la Santé des projets importants sont mis en œuvre dans la Commune de 
Matam dans le cadre de la lutte contre le VIH/SIDA. 
� Le Centre de dépistage volontaire et anonyme du VIH/SIDA au centre médical communal de 

Matam financé par Médecins sans Frontières ; 
� La prévention du VIH/SIDA mère-enfant sur financement de l’UNICEF ; 
� Prise en charge des filles libres en IST (SIDA3) au Centre de santé de Madina ; 
� Le Centre anti-tuberculeux (Programme de lutte contre la tuberculose au CMC- Matam) ; 
� Le Projet nutrition. Il couvre toute la Région de Conakry.   
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- Education  
� Le programme d’éducation pour tous,  qui vise la scolarisation universelle au niveau 

primaire d’ici 2013. Lancé en 2001, ce programme s’étend sur 12 ans, répartis en 3 phases de 
4 ans chacune. Il couvre tout le cursus de l’éducation, de la formation préscolaire à 
l’enseignement supérieur. Ce programme intéresse l’ensemble du pays.  

� Le Projet alphabétisation des femmes  
 
 
 
 
 
 


